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Analyse environnementale terrain, Moult-Chicheboville 

Diagnostic environnementale terrain 
Etude préalable à la création d’une ZAC sur  

la commune de Moult-Chicheboville 
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Contexte 

Dans le cadre d’une e tude pre alable a  la cre ation d’une ZAC sur la commune de Moult-Chicheboville, une analyse 

environnementale de terrain a e te  confie e a  Biodiversit’up par l’entreprise Atelier LD.  

L’objectif de celle-ci e tait de re aliser plusieurs phases en fonction de nos expertises :  

- Des diagnostics pour contribuer a  la conception du futur projet d’ame nagement notamment au niveau de 
la TVB (Tram Verte et Bleue) d’un point de vue « micro » ainsi que d’une mise a  jour de l’e tude 
« chiropte re ». 

- L’aide a  la de finition des orientations architecturales, urbaines, paysage res, environnementales et 
techniques notamment via la se quence ERC (Eviter, Re duire, Compenser). 

- La de finition de prescriptions afin de favoriser la protection et la valorisation de la biodiversite  dans le 
futur projet d’ame nagement. 

- L’e tude ICPE (Installation Classe e Pour l’Environnement) afin de pre venir notamment les risques 
ponctuels et a  longue-dure e des futures structures utilisatrices. 

- La re alisation de deux re unions publiques afin de pre senter les travaux de ja  effectue s et prendre en 
compte les besoins spe cifiques aux futurs utilisateurs et voisins. 

 

Pour se faire, plusieurs visites sur terrain ont e te  re alise es ainsi qu’un travail de bureau via vision satellite et prise 
en compte des rapports d’e tudes de ja  effectue es sur le pe rime tre du projet. 

 

 
 

La Trame Verte et Bleue 

La trame verte, la trame bleue mais e galement de sormais la trame noire, sont des notions concre tes et ne cessaires 

a  la prise en compte de la biodiversite  dans son ensemble lors de l’ame nagement de territoires.  

L’objectif de ces corridors e cologiques est d’assurer la migration des espe ces animales et ve ge tales afin de 

parvenir a  un maintien de la diversite  spe cifique (nombres d’espe ces diffe rentes dans un milieu) et de la richesse 

spe cifique (nombre d’individus pour chaque espe ces) des milieux concerne s. 

La compre hension, valorisation et protection des TVBN (Trame Verte, Bleue et Noire) doit permettre le 

de veloppement socie tal et e conomique des territoires gra ce a  un e quilibre entre les impacts de l’urbanisation et 

le maintien de la biodiversite  locale. La me thode ERC (E viter, Re duire, Compenser) sera donc utilise e de s que cela 

s’ave rera ne cessaire. 

 

 

• Une vision « macro » 

D’un point de vue « macro », le pe rime tre d’e tude propose un inte re t environnemental certain toutefois son 

analyse-terrain ne cessite en premier lieu un travail satellitaire et ge ographique plus vaste. En effet, certaines 

espe ces animales pre sentes sur le lieu de mise en œuvre ont la capacite  d’effectuer des dizaines de kilome tres de 

de placement. Ces zones de de placement sont donc a  prendre en compte en amont afin de ne pas cre er de risques 

pour cette faune locale comme pour les citoyens (risque de collisions routie res notamment).  
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Figure 1 : Carte Trame Verte réalisée dans le cadre de l'élaboration du PLUi de la communauté de communes Val ès dunes 

 

La future ZAC se situe sur un espace pouvant e tre 

conside re  comme en pe rime tre proche 

d’un  « macro-e cotone ». 

L’e cotone est « une zone de transition entre deux 

e cosyste mes ou paysages diffe rents. C’est une 
transition naturelle ou artificielle qui accueille 

un nombre important d’espe ces animales ou 

ve ge tales et ou  se me lange celles infe ode es a  des 

milieux pre cis (ouvert ou ferme , humide ou 

sec). » 

Situe  entre deux re servoirs de biodiversite  

conjugue s a  des zones humides de premie res 

importances (les marais) ; le pe rime tre d’e tude 

est positionne  en frontie re proche d’un corridor 

e cologique ne cessaire a  la continuite  

environnementale du territoire. 

Conclusion 

Cette premie re analyse « macro » permet de 

mettre rapidement en avant l’inte re t biologique 

de la zone d’e tude d’un point de vue migratoire 

et de de placement car celle-ci se situe en 

pe rime tre tre s proche de grands couloirs via les 

bois situe s a  Nord-Est et au Sud. Cet e tat de fait 

doit e tre valide  au niveau micro et dans le cadre 

des futurs ame nagements afin d’assurer le 

maintien de ces corridors e cologiques.  

Figure 2 : extrait de la carte de la Trame Verte et Bleue du SCOT 
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Figure 3 : Carte Trame Bleue réalisée dans le cadre de l'élaboration du PLUi de la communauté de communes Val ès dunes 

 

Pour ce qui est de la Tram Bleue (milieux humides), le plateau compose  de calcaire n’est parcouru par aucun 

re seau d’eau proche malgre  une hydrologie inte ressante sur ses territoires voisins. 

Cet aspect de la non-pre sence de l’eau naturelle et de l’infiltration rapide des eaux de pluie par la lithologie du 

milieu est une donne e importante a  prendre en compte pour le maintien ou la valorisation de la biodiversite  

locale (faune et flore). 

En effet, l’eau en tant qu’e le ment essentiel a  la vie, assure la pre sence des espe ces locales (faune et flore) et est 

un point important a  prendre en compte dans les axes de de placement des espe ces cible es. 

 

 

Conclusion 

D’un point de vue « macro », le pe rime tre d’e tude se situe en frontie re proche de continuite s e cologiques 

existantes et a  restaurer notamment via la pre sence sur son flanc Ouest et Sud de deux zones boise es. Cette notion 

de « frontie re » est donc importante a  prendre en compte puisque ce sont justement sur ces zones frontalie res 

(appele es « e cotones ») que la biodiversite  est la plus importante et inte ressante. Dans le cadre du projet 

d’ame nagement, il s’ave rera donc ne cessaire de pre server au maximum ce line aire Ouest/Sud qui fait le lien entre 

l’espace ferme  des bois et l’espace ouvert de la prairie. 

Au niveau de la trame bleue, l’inexistence de zones humides tre s proches (minimum 700m entre le point le plus 

au Sud et le Cours Se millon) ne permet pas de prendre en compte le pe rime tre d’e tude comme un point de la TB 

actuelle. Toutefois, la cre ation d’une mare ou la mise en place de bassins ornementaux dans le cadre du projet 

paysager peut avoir une incidence tre s be ne fique d’un point de vue environnementale non seulement dans la 

continuite  de ce corridor e cologique humide mais e galement pour toute la faune locale.  
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• Une cartographie « micro » 

Afin de re aliser l’analyse « micro » du pe rime tre d’e tude dans le cadre de la TVB ; c’est-a -dire de comprendre les 

axes de de placement faune/flore, une analyse-terrain a e te  re alise e pour cre er une cartographie comple te par 

point GPS des indices de pre sence et zones d’inte re t. 

 

Sur le terrain, ce sont 102 points d’inte re ts qui ont e te  pris en compte via l’application Openrunner et repris sur 

ordinateur avec My Maps. Ces points d’inte re ts ont e te  classe s selon 3 visions :  

  
les coule es externes 
 
 
  
les coule es internes 
 
 
 

les indices de pre sence 
 
 

 
Figure 4 : cartographie complète réalisée sur le périmètre d'étude avec les points d’intérêts 

 

 

Retrouvez la version comple te et en ligne de la cartographie ici 

<< https://www.google.com/maps/d/u/0/edit?mid=1nJ6vsQ1Wmrk1U9bI3pz7hHx7twHr14c&usp=sharing >> 

 

 

https://www.google.com/maps/d/u/0/edit?mid=1nJ6vsQ1Wmrk1U9bI3pz7hHx7twHr14c&usp=sharing
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N° Couleur Titre Description Image N° Couleur Titre Description Image 

1 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude de la partie 
« prairie » vers la partie 
« biodiversite  » 

 

7 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude de la partie 
« prairie » vers la partie 
« biodiversite  » 

 

2 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

 
8 

 

Coule e interne 
perpendiculaire 

 

3 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

 
9 

 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

 

4 
 

Nid de 
colombide  

Utilisation ave re e de cette zone 
comme lieu de reproduction. Nid de 
pigeon ramier (columba palumbus), 
pigeon biset (columba livia) ou 
tourterelle turque (Streptopelia 
decaocto)  

10 
 

Coule e externe 
 

5 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude de la partie 
« prairie » vers la partie 
« biodiversite  » 

 

11 
 

Coule e externe 
 

6 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

 

12 
 

Coule e externe 
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13 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

 

19 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

 

14 
 

Coule e externe 

 

20 
 

Coule e externe 

 

15 
 

Bois mort 

Micro-biotope tre s inte ressant dans 
le cadre du cycle alimentaire de 
nombreux animaux (mammife res et 
oiseaux). Pre sence de trous forme s 
par le bec de deux pics : le pic noir 
(dryocopus martius) et le pic 
e peiche (dendrocopos major) 

 
21 

 
Plume 

Plume de type pigeon ramier 
(columba palumbus) ou pigeon 
biset (columba livia)  

16 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

 
22 

 

Coule e interne 
paralle le 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
longe la zone de frontie re 
imperme able ++ sur une partie  

17 
 

Coule e externe 
 

23 
 

Coule e externe Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. 
Notamment gra ce a  l’utilisation 
d’un grillage a  maille large 

/ 

18 
 

Coule e externe 
 

24 
 

Coule e externe / 
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25 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. 
Notamment gra ce a  l’utilisation 
d’un grillage a  maille large 

 

31 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. 
Notamment gra ce a  l’utilisation 
d’un grillage a  maille large 

 

26 
 

Coule e externe 

 

32 
 

Coule e externe 

 

27 
 

Coule e externe 

 

33 
 

Coule e externe 

 

28 
 

Coule e externe 

 

34 
 

Coule e externe 

 

29 
 

Coule e externe 

 

35 
 

Coule e externe 

 

30 
 

Coule e externe 

 

36 
 

Coule e externe Vide o 
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37 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. 
Notamment gra ce a  l’utilisation 
d’un grillage a  maille large 

 

43 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. 
Notamment gra ce a  l’utilisation 
d’un grillage a  maille large 

 

38 
 

Coule e externe 

 

44 
 

Coule e externe 

 

39 
 

Coule e externe 

 

45 
 

Coule e externe 

 

40 
 

Coule e interne 
paralle le 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
longe la zone de frontie re 
perme able sur toute sa longueur  

46 
 

Coule e interne 
traversante 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
relie et est lie e aux coule es externes 
situe es au Nord et au Sud 

Vide o 

41 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. 
Notamment gra ce a  l’utilisation 
d’un grillage a  maille large 

 

47 
 

Terrier 
Pre sence ave re e d’une reproduction 
de lapin de garenne (oryctolagus 
cuniculus) 

 

42 
 

Lapin de 
garenne 

Lapin de garenne (oryctolagus 
cuniculus) vu lors de l’analyse 
terrain re alise e 

/ 48 
 

Coule e interne 
traversante 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
relie et est lie e aux coule es externes 
situe es au Nord et au Sud 

Vide o 
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49 
 

Coule e interne 
traversante 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
relie et est lie e aux coule es externes 
situe es au Nord et au Sud  

55 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces ve ge talise s des 
organisations voisines situe es a  
l’Esr. Passage sous le grillage 
losange. Attention : cette coule e est 
la plus importante sur tout le 
line aire de grillage : a  conserver au 
maximum. 

 

50 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces ve ge talise s des 
organisations voisines situe es au 
Sud. Passage sous le grillage 
losange 

 

56 
 

Coule e interne 
paralle le 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
longe la zone de frontie re 
imperme able ++ sur toute sa 
longueur  

51 
 

Couche / zone 
de repos 

Pre sence ave re e d’un chevreuil 
europe en (capreolus capreolus). 
Cette zone de couche est spe cifique 
a  cette espe ce qui gratte le sol sur 
un diame tre d’environ 50cm avant 
de se coucher  

57 
 

Laisse e 

Pre sence ave re e d’un he risson 
europe en (erinaceus europaeus) via 
un excre ment frais trouve  dans la 
zone de prairie. 

 

52 
 

Coule es internes 
tout sens 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Nombreuses 
coule es dans tous les sens 

 
58 

 
Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s vers le bois 
situe  au Sud du pe rime tre. Cette 
coule e est a  conside rer comme tre s 
importante au vu de sa taille  

53 
 

Coule e externe Zone de passage de la faune locale 
(micro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces ve ge talise s des 
organisations voisines situe es au 
Sud. Passage sous le grillage 
losange 

/ 59 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude de la partie 
« prairie » vers la partie 
« biodiversite  » 

/ 

54 
 

Coule e externe 
 

60 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 
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61 
 

Coule e interne 
paralle le 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
longe l’e cotone forme  par la zone 
de biodiversite  et la zone de prairie 

 
67 

 

Marquage par 
grattage 

Pre sence ave re e de chevreuil 
europe en (capreolus capreolus) via 
des marques de grattage sur 
l’e corce d’un arbuste (grattage 
effectue  via les bois du chevreuil 
ma le)  

62 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude de la partie 
« prairie » vers la partie 
« biodiversite  » 

 

68 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite  

 

63 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

 

69 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

/ 

64 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

 

70 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite  

 

65 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

/ 71 
 

Double coule e 
interne 

perpendiculaire  

66 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

/ 72 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 
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73 
 

Marquage par 
grattage 

Pre sence ave re e de chevreuil 
europe en (capreolus capreolus) via 
des marques de grattage sur 
l’e corce d’un arbuste (grattage 
effectue  via les bois du chevreuil 
ma le)  

79 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s vers le bois 
situe  au Sud du pe rime tre. Des 
coule es sont visibles de l’autre co te  
de la route, en face. 

/ 

74 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite . Cette coule e peut e tre 
conside re e comme importante au 
vu de son utilisation  

80 
 

Coule e externe / 

75 
 

Coule e interne 
traversante 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite . Cette coule e est visible 
sur plusieurs me tres d’ou  sa 
cate gorie en « traversante »  

81 
 

Coule e externe 

 

76 
 

Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite . Cette coule e peut e tre 
conside re e comme importante au 
vu de son utilisation  

82 
 

Coule e interne 
paralle le 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
longe la route D40 

 

77 
 

Double coule e 
interne 

traversante 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite . Ces coule es sont 
visibles sur plusieurs me tres d’ou  
leur cate gorie en « traversante » 

 
83 

 

Coule es internes 
tout sens 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Nombreuses 
coule es dans tous les sens 

 

78 
 

Coule e interne 
traversante     

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude dans la zone de 
biodiversite . Cette coule e est visible 
sur plusieurs me tres d’ou  sa 
cate gorie en « traversante »  

84 
 

Terrier 
Pre sence ave re e d’une reproduction 
de lapin de garenne (oryctolagus 
cuniculus) 
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85 
 

Laisse e 
Excre ments (appele s « moquette ») 
de lapin de garenne (oryctolagus 
cuniculus) 

 

91 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest  

86 
 

Laisse e 
Excre ments frais (appele s 
« moquette ») de chevreuil 
europe en (capreolus capreolus)  

92 
 

Terrier 

Pre sence ave re e de mulot sylvestre 
(apodemus sylvaticus) ou 
campagnol roussa tre 
(clethrionomys glareolus) ou 
campagnol des champs (microtus 
arvalis)  

87 
 

Coule e interne 
paralle le 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
longe la route D40 

 

93 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 

 

88 
 

Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s entre le 
pe rime tre d’e tude et le bois situe  a  
l’Ouest 
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Coule e externe 
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Coule e externe 
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Coule e externe 
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Coule e externe 
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Coule e interne 
perpendiculaire 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude de la partie 
« prairie » vers la partie 
« biodiversite  » 

/ 
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97 
 

Plume 
Plume de type goe land argente  
(larus argentatus) 
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Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) externe. 
De placements ave re s vers le bois 
situe  au Sud du pe rime tre. Des 
coule es sont visibles de l’autre co te  
de la route, en face. 

/ 
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Coule e interne 
traversante 

Zone de passage de la faune locale 
(micro et macro) interne au 
pe rime tre d'e tude. Cette coule e 
relie et est lie e aux coule es externes 
situe es au Nord et au Sud  
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Coule e externe / 
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Coule e externe 

Zone de passage de la faune locale 
(macro uniquement) externe. 
De placements ave re s vers les 
espaces enherbe s des organisations 
voisines situe es au Nord. Saut par-
dessus le grillage losange 

/ 102 
 

Coule e externe / 

* les photos sont disponibles dans un dossier inde pendant 

 

 

 

 

Conclusion 

Le travail de terrain re alise  sur la totalite  du pe rime tre d’e tude a permis de mettre en avant une utilisation inte ressante par la faune locale de cet espace naturel. Tandis 

que le nombre de coule es externes et de coule es internes et traversantes de montrent l’utilisation de ces zones comme lieu de passage, certains indices de pre sence 

ont e galement permis de mettre en avant l’utilisation de cette surface comme lieu de repos et de reproduction pour certaines espe ces (avifaune notamment). 
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• Un zonage du pe rime tre d’e tude 

 

 
Figure 5 : définition de zones spécifiques liées à la cartographie terrain réalisée 

 

Numéro Couleur Titre Description 

1  
Zone de 
prairie 

Tandis que cette zone peut paraitre "ininte ressante", de nombreuses 
coule es paralle les et perpendiculaires sont visibles sur la quasi-
totalite  de la prairie (excepte  sur l’espace Nord). Cela de montre son 
inte re t en tant que corridor e cologique mais e galement sur certains 
lieux comme zone de vie (couche de chevreuil, zones de laisse es...). 
Au-dela  du de placement des Hommes dans les futurs projets, il est 
donc ne cessaire de pre voir e galement les futurs de placements de la 
faune (notamment en assurant des corridors e cologiques verts via 
des haies). 

2  
Zone de 

biodiversite  
+  

Accueillant actuellement une ve ge tation a  trois strates (herbace e, 
arbustive et arbore e), cette partie propose aujourd'hui une zone de 
biodiversite  utilise e comme lieu de passage mais e galement de vie 
(nombreux indices de pre sence). C’est cette zone spe cifiquement qui 
va ne cessiter une se quence ERC, l’objectif e tant de conserver au 
maximum la ve ge tation en place (et notamment les arbres et arbustes 
a  baies existants). 

3  
Zone de 

biodiversite  
++ 

Constitue e sur une « butte », cette petite zone a e te  valorise e afin de 
mettre en avant son inte re t pour la faune pre sente sur le terrain. En 
effet, les plus grosses coule es vues sur ce site sont celles qui 
traversent du Nord-Ouest au Sud-Est cet espace restreint. Cette zone 
est bien su r a  prendre en compte dans le cadre de la se quence ERC 
(Eviter, Re duire, Compenser). 

1 

2 

3 

4 

5 

6 
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4  
Frontie re 

imperme able 
++ 

Les deux line aires inventorie s comme « imperme able ++ » proposent 
le me me type de grillage : rigide et en acier galvanise . Connu dans le 
monde environnemental comme e tant le plus a  proscrire, sa pre sence 
ici a de montre  que me me affilie e a  une haie arbustive inte ressante 
pour le line aire Nord-Sud, celui-ci reste infranchissable pour la 
microfaune. C’est donc sur ces axes qu’il serait inte ressant de 
privile gier les murs pleins afin de ne pas « empie ter » sur ceux dont 
l’inte re t est plus grand en terme de placement.  

5  
Frontie re 

imperme able 
+ 

Les deux line aires ici sont constitue s d’un grillage en simple torsion 
acier losange. Comme pour les pre ce dents, ils ne laissent pas passer 
la microfaune mais son aspect plus « malle able » permet aux 
mammife res de se glisser en dessous voir passer au-dessus pour la 
portion situe e au Nord. Proposant certains lieux de de placements, ces 
frontie res peuvent e tre utilise es comme lieu de mise en œuvre de 
ba tis tout en conservant des espaces ouverts a  intervalles re gulie res 
(tous les 8 – 10 me tres par exemple). 

6  
Frontie re 
perme able 

Ce line aire de clo ture de montre la possibilite  de cohabitation entre 
un espace clos et la prise en compte des corridors e cologiques 
puisque le maillage tre s large de celle-ci assure le passage des 
micromammife res sur le dessous ainsi que les macro-mammife res 
par le dessus (hauteur maximal d’1m30 environ). Il est donc 
important de conserver cette « frontie re » relativement ouverte dans 
le cadre du futur projet d’ame nagement en privile giant une zone de 
de placement des Hommes et ve hicules ou un espace paysager sur cet 
espace. La mise en place de murs paralle les a  ce line aire serait une 
rupture comple te de ce corridor e cologique et une perte importante 
de biodiversite . 

 

 

 

 

Conclusion 

La cartographie re alise e sur le terrain a permis de de finir de manie re tre s concre te les zones d’utilisation des 

diffe rents espaces du pe rime tre d’e tude par la faune locale. Tandis que la zone de prairie ainsi que les espaces de 

frontie re imperme able sont des lieux qui peuvent e tre urbanise s sans « risque majeur » pour la vie sauvage, les 

espaces de biodiversite  et la zone de frontie re perme able sont des lieux qu’il faudra absolument prendre en 

compte lors de la re alisation du projet afin de ne pas cre er une perte de nature et une rupture des corridors 

e cologiques lie s. 
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• Une TVB locale 

Gra ce a  l’analyse terrain et au zonage du pe rime tre d’e tude re alise , il est de sormais possible de de terminer les 

corridors e cologiques utilise s par la faune locale au sein-me me de la future ZAC. Ces de placements sont bien su r 

a  prendre en compte lors de la cre ation des scenarii d’installation afin de limiter au maximum leur rupture.  

 
Figure 6 : définition des axes de déplacement internes et externes 

 
Figure 7 :  définition des axes de déplacement externes uniquement 
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D’un point de vue « de placements externes » il est inte ressant de constater que la perme abilite  du pe rime tre 

d’e tude est essentiellement pre sente sur 3 axes : la frontie re Ouest avec le bois, la frontie re Sud-Ouest malgre  la 

pre sence de la D40 ainsi que la frontie re Nord-Est avec les organisations voisines.  

 

 
Figure 8 :  définition des axes de déplacement internes uniquement 

 
Au niveau des de placements internes, la « zone de biodiversite  » reste un lieu primordial pour la faune locale qu’il 
faudra absolument inclure dans une se quence ERC propre tandis que l’espace de prairie ne propose que quelques 
grands axes. Ceux-ci devront e tre pris en compte notamment lors de la mise en place des scenarii d’installation 
du ba ti. L’objectif restant d’assurer le maintien du maximum de ces corridors notamment via l’installation de 
haies paysage res et a  essences locales. 
 
 
 

Conclusion 

La sche matisation des corridors e cologiques utilise s en externe et en interne au sein du pe rime tre d’e tude permet 

de comprendre facilement les axes de de placements utilise s par la faune locale. Afin d’assurer l’inte re t 

environnemental de ce milieu, il est important de prendre en compte ces circuits pour permettre leur protection, 

leur maintien ou leur de placement/modification dans des proportions raisonnables.  
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Analyse de biodiversité 

• Une e tude de ja  re alise e 

Une « e tude faune, flore, patrimoine naturel et zones humides – relatif au projet 

d’ame nagement sur la commune de Moult-Chicheboville » a e te  mise en œuvre en aou t 2023 

par le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne. Comple te, cette e tude a e te  analyse e et synthe tise e 

afin de prendre en compte les diffe rents aspects inhe rents a  l’e tat de biodiversite  

actuellement en place sur le pe rime tre de projet (uniquement). Il est toutefois conseille  de 

se reporter a  ce document en directe, notamment a  partir de la page 47. 

 

➢ La flore 

121 espe ces ve ge tales ont e te  recense es dans le pe rime tre ainsi que sur ses de bords (bois et haies). 3 de ces 

espe ces ont un inte re t patrimonial spe cifique : l’erige ron a cre (erigeron acris subsp. acris), le bugrane e pineuse 

(ononis spinosa subsp. spinosa) et l’orobanche de la picride (orobanche picridis). Cette dernie re est conside re e 

comme en danger critique dans la liste rouge de Normandie et doit e tre prise en compte dans la future gestion 

environnementale du projet. 
 

 

Figure 9 : localisation des espèces végétales remarquables par le bureau d'études Pierre Dufrêne 

 

Il est inte ressant de constater que ces 3 espe ces patrimoniales et rares se retrouvent dans et aux alentours de la 

zone conside re e comme « de biodiversite  + » et « de biodiversite  ++ ». Le maintien des espaces ve ge taux autour 

de ces zones sera a  prendre en compte dans la partie « Eviter » de la future se quence ERC. 

 

➢ La faune 

L’avifaune pre sente sur le terrain propose 23 espe ces prises en compte via le protocole IPA (Indice Ponctuel 

d’Abondance) a  l’e coute et a  vue. Pour la plupart conside re es comme « de passage », deux espe ces ont e te  de finies 

comme « nicheur » : l’alouette de champs par le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne et un colombide  (pigeon ramier 

(columba palumbus), pigeon biset (Columba livia) ou tourterelle turque (streptopelia decaocto)) par l’entreprise 

Biodiversit’up. 
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En reproduction potentielle notamment dans les haies 

frontalie res peuvent e tre retrouve s : le pinson des arbres 

(fringilla coelebs), le rougegorge familier, (erithacus rubecula) 

le merle noir (turdus merula), le pouillot ve loce (phylloscopus 

collybita), la linotte me lodieuse (linaria cannabina), le bruant 

jaune (emberiza citrinella), le rougeqeueue noir (phoenicurus 

ochruros) et la bergeronnette grise (motacilla alba). Cette 

reproduction restant hypothe tique, il est pre fe rable de veiller 

a  la conservation de ces haies frontalie res lors de la future 

mise en œuvre des travaux. 

 

 

 

Figure 10 : tableau des résultats IPA pour 
l'avifaune par le bureau d'études Pierre Dufrêne 

 

Au niveau des mammife res (hors chiropte res), trois espe ces ont e te  valide es par le bureau d’e tudes Pierre 

Dufre ne : le lie vre d’Europe (lepus europaeus), le lapin de garenne (oryctolagus cuniculus) et le renard roux (vulpes 

vulpes). A comple ter avec le chevreuil europe en (capreolus capreolus) et le he risson europe en (erinaceus 

europaeus) dont des indices de pre sence ont e te  vus par Biodiversit’up. 

Pour les reptiles, seul le le zard des murailles (podarcis muralis) a e te  valide  par le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne 

dans la zone de biodiversite  +. 

Enfin, en ce qui concerne les inverte bre s : deux orthopte res « assez rare » et « rare » : la decticelle chargine e 

(platycleis albopunctata) et la decticelle carroye e (tessellana tessellata) ont e te  pris en compte dans l’e tude 

re alise e l’e te  dernier. 

 

Figure 11 : localisation des espèces animales remarquables par le bureau d'études Pierre Dufrêne 

Une nouvelle fois, il est inte ressant de de montrer la grande importance de la zone de biodiversite  + et biodiversite  

++ ainsi que son e cotone pour la faune locale. Cela s’ajoute aux diagnostics explicite s en amont sur l’importante 

de cette zone du point de vue des corridors e cologiques, de zone de vie pour la faune et de pre sence d’une flore 

patrimoniale. 
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Conclusion 

L’e tude environnementale comple te re alise e durant l’e te  2023 par le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne a permis de 

mettre en avant des espe ces patrimoniales a  prendre en compte en priorite  dans la se quence ERC lie e au projet 

d’installation de la future ZAC. Ce temps de travail a e galement valorise  l’importance de la zone de finie comme 

« zone de biodiversite  + » et « zone de biodiversite  ++ » ainsi que l’inte re t des haies lie es aux zones frontalie res 

Est et Sud-Est pour l’avifaune nicheuse. 
 

 

• Une nouvelle analyse chiropte re 

De ja  re alise e par le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne en 2023, une nouvelle analyse a e te  

souhaite e en cette anne e 2024 et effectue e par l’entreprise Biodiversit’up. C’est avec le 

nouveau mode le de « Baton Batbox » et son logiciel d’analyse lie e « Batscan Software » que 

celle-ci a e te  re alise e sur 2 points d’e coute mi-septembre (terrain inaccessible durant l’e te ) 

entre 00h30 et 01h15. Le terrain e tant encore occupe  par quelques caravanes lors de cette 

analyse, il a e te  choisi de rester au niveau de la frontie re Sud. 

 

Figure 12 : points d'écoute et d'enregistrement des chiroptères par Biodiversit'up 

Une seule espe ce a e te  contacte e mais de manie re re currente et a  forte concentration : la pipistrelle commune 

(pipistrellus pipistrellus) au niveau de la lisie re avec le bois situe  a  l’Ouest uniquement. 

 

 Figure 13 : liste et statuts des espèces de chiroptères identifiés par le bureau d'études Pierre Dufrêne 
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Lors de l’enregistrement effectue  sur toute une nuit, le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne a pu enregistrer plusieurs 

espe ces donc la Barbastelle d’Europe (barbastella barbastellus) qui est une espe ce patrimoniale et tre s 

inte ressante. Toutefois, toujours selon l’e tude re alise e l’anne e dernie re : « les potentialite s de gite sur la zone 

d’e tude sont nulles en termes de gî tes artificiels (absence de ba timent…) et en termes de gî tes arboricoles 

(absence de vieux arbres). ». L’analyse terrain effectue e cette anne e vient confirmer cet e tat de fait ou  le pe rime tre 

d’e tude doit e tre pris en compte comme un terrain de chasse uniquement notamment au niveau de sa lisie re avec 

le bois situe  a  l’Ouest. 

 
 

Conclusion 

La pre sence de chauve-souris de plusieurs espe ces dans le pe rime tre d’e tude ne doit e tre prise en compte que 

comme des instants de passage et de chasse et non comme lieu de reproduction ave re . La se quence ERC n’a pas 

obligation de prendre en compte leur pre sence toutefois, la protection de l’e cotone forme  entre la zone de prairie 

/ zone de biodiversite  d’une part et le bois situe  a  l’Ouest d’autre part devra e tre assure e pendant la pe riode de 

travaux ainsi que lors de la future utilisation des organisations utilistratices. 
 

 
 

Préconisations d’installation 
 

• La se quence ERC 

Selon le Ministe re de la transition e cologique et de la cohe sion des territoires, la se quence ERC a pour objectif 

d’Eviter, Re duire et Compenser les impacts sur l’environnement. En effet « la prise en compte de l’environnement 

doit e tre inte gre e le plus to t possible dans la conception d’un plan, programme ou d’un projet (que ce soit dans 

le choix du projet, de sa localisation, voire dans la re flexion sur son opportunite ), afin qu’il soit le moins impactant 

possible pour l’environnement. Cette inte gration de l’environnement, de s l’amont est essentielle pour prioriser : 

les e tapes d’e vitement des impacts tout d’abord, de re duction ensuite, et en dernier lieu, la compensation des 

impacts re siduels du projet, du plan ou du programme si les deux e tapes pre ce dentes n’ont pas permis de les 

supprimer. ». 
 

Cette se quence ERC pre sente deux objectifs principaux : assurer l’absence de perte nette de biodiversite  et sinon, 

maintenir une e quivalence e cologique. 
 

Ainsi que 8 questions cle (e)s a  prendre en compte dans tout projet d’ame nagement :  

1. Les impacts sur la biodiversite  sont-ils compensables ? 

2. Les impacts re siduels sont-ils significatifs ? Si oui : les impacts doivent e tre compense s 

3. Les mesures de compensations sont-elles possibles dans le pe rime tre biologique ? 

4. La me thode de compensation permet-elle d’e valuer l’atteinte de l’e quivalence e cologique ? Une 

analyse environnementale en anne e n+ doit e tre pre vue dans le cadre du projet. 

5. Les informations choisies pour e valuer les pertes et les gains sont-elles exhaustives ?  

Rappel : les trois obligatoires sont les espe ces, les habitats et les fonctions. 

6. Les mesures de compensation sont-elles conformes aux conditions le gislatives ?  

Rappel : elles doivent e tre efficaces, effectives de s les premiers impacts et pe rennes. 

7. L’e quivalence e cologique peut-elle e tre atteinte ? 

8. L’e tat e cologique du site compense  est-il bien conforme au re sultat attendu ? 



 
 

23 
Analyse environnementale terrain, Moult-Chicheboville 

 

Conclusion 

Dans le cas de cette cre ation de ZAC, l’objectif premier sera d’e viter le plus possible la perte de biodiversite  par : 

> le maintien des habitats cle s (e cotones, flore rare…) ;  

> la prise en compte des espe ces infe ode es aux diffe rents milieux avec la mise en place de mesures de transition 

afin d’assurer les reproductions de ja  existantes ;  

> et enfin, de maintenir durant les travaux ainsi que durant son utilisation la fonction pouvant e tre conside re e 

comme principale sur cette zone d’e tude : les de placements de la micro et macro-faune. 
 
 

 

• Des habitats et une fonctionnalite  a  conserver 

Trois habitats d’inte re ts environnementaux se distinguent a  partir du travail re alise  sur le terrain : la zone de 

biodiversite , l’e cotone du bois Ouest et les e cotones de haies. 
 

➢ La zone de biodiversité + 

Dans le cadre du futur projet d’installation de la ZAC, la « zone de biodiversite  + » actuelle ne pourra pas e tre 

instaure e dans la partie « Eviter » de la se quence ERC. En effet, de part sa cre ation en tant qu’ancien terrain de 

cross, de nombreux de chets sont pre sents sur cette zone ainsi que su rement (hypothe se a  confirmer) enterre s 

sous la partie « zone biodiversite  ++ ».  

C’est donc sur la partie « Re duire » que le projet devra se focaliser afin de conserver au maximum la flore pre sente 
via ses trois strates (herbace e, arbustive, arbore e) en planifiant les travaux afin de ne pas raser la totalite  des 

e le ments naturels en me me temps ou encore en assurant le maintien de certains arbres en les incorporant 

directement dans les pre conisations paysage res de fin de chantier (pre sence sur un parking, sur une surface 

enherbe e pre vue…). 

Enfin, en tant qu’importante zone de de placement actuelle de la micro et macro-faune, il serait inte ressant de 

prendre en compte l’inte re t prioritaire de ce pe rime tre afin d’y proposer des solutions paysage res pe rennes qui 

comprennent des axes de haies ou de ve ge tation mi-haute a  haute du Nord-Ouest au Sud-Est ainsi que du Sud-

Ouest a  l’Ouest (partie « Compenser » de la se quence ERC du projet). 

 

 

Figure 14 : arbres, arbustes à conserver ainsi que les corridors à assurer 



 
 

24 
Analyse environnementale terrain, Moult-Chicheboville 

➢ L’écotone du bois Ouest 

En tant qu’EBC (Espace Boise  Classe ), la frontie re avec cet espace ferme  (se dit d’un habitat ou  la ve ge tation 

assure une canope e plus ou moins dense) doit e tre prise en compte me me si ce bois ne fait pas partie du pe rime tre 

d’e tude.  

L’e cotone (effet de lisie re via une transition naturelle ou artificielle qui accueille un nombre important d’espe ces 

animales ou ve ge tales) forme  par cette frontie re naturelle est un milieu conside re  comme tre s riche en matie re 

de biodiversite  dont la protection devra e tre assure e lors des travaux d’ame nagement mais e galement lors de la 

future utilisation de la zone par les organisations qui s’y installeront.  

Au-dela  de conserver la zone en l’e tat avec ses trois strates (herbace e, arbustive et arbore e pour la partie 

« Eviter » de la se quence ERC), il est ne cessaire d’assurer le maintien des corridors e cologiques existants entre la 

zone boise e a  l’Ouest et le pe rime tre d’e tude a  l’Est. Il est donc important de prendre en compte ces lieux de 

de placements de s le de but de projet afin de proposer des corridors naturels (pelouses ou haies) perpendiculaires 

a  cet e cotone entre les futurs ba tis (partie « Re duire » de la se quence ERC). Et donc, de ne pas cre er un line aire 

continu de murs pleins en paralle le de ce line aire naturel. 

 

Figure 15 : écotone à conserver ainsi que les corridors à assurer 

 

➢ Les écotones de haies 

Malgre  le fait qu’elles soient couple es avec des grillages galvanise s ou des grillages losanges pouvant e tre 

conside re s comme imperme ables pour la micro et macro-faune, les e cotones forme s par les zones de haies 

voisines sont un lieu de repos et de reproduction important pour l’avifaune locale. Leur maintien est donc a  

assurer au maximum (parties « Eviter » et/ou « Re duire » de la se quence ERC) avec, pourquoi pas, une logique 

de de veloppement a  la frontie re propre de la future ZAC.  

Si la taille des haies s’ave re ne cessaire a  la re alisation du projet et en conciliation avec les organisations voisines, 

il sera ne cessaire de privile gier un temps en dehors de la pe riode de reproduction (elle-me me re alise e entre avril 

et aou t). La cre ation de nouvelles haies ou de zones arbustives dans le cadre de l’inte re t paysager du futur site 

peut e galement e tre une solution apporte e (partie « Compenser » de la se quence ERC). 
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Figure 16 : écotones de haies à maintenir ou compenser 

 

 

Conclusion 

Afin d’assurer un maintien de la biodiversite  au cœur me me du projet (durant les travaux) ou apre s la mise en 

place de cette ZAC, il est important de prendre en compte de s l’amont les habitats les plus inte ressants a  prote ger. 

Me me si la « zone de biodiversite  + » va subir des changements importants au vu du projet architectural et 

paysager pre vu, il est ne cessaire de conserver au maximum les espaces les plus emble matiques d’un point de vue 

patrimoniale. C’est pourquoi les e cotones (du bois ou des haies), e tant situe s sur les frontie res directes du 

pe rime tre d’e tude, sont a  prendre en compte et a  laisser en place autant que possible. 
 

 

• Des espe ces a  maintenir 

Que ce soit animal ou ve ge tal, l’e tude de biodiversite  re alise e par le bureau d’e tudes Pierre Dufre ne a permis de 

mettre en avant que plusieurs espe ces e taient a  forts enjeux environnemental et donc a  prendre en compte de 

manie re plus pousse e dans le cadre de la se quence ERC. 

 

➢ Le lézard des murailles 

Selon l’INPN (Inventaire National du Patrimoine Naturel), le le zard des murailles (podarcis muralis) a une 

reproduction qui de bute vers le mois d’avril. Ayant e te  vu au coin Nord de la « zone de biodiversite  + » (revoir la 

figure 11 si besoin), il serait inte ressant de pre voir les travaux en 

dehors de cette pe riode tout en pre voyant en amont une zone de 

refuge transitoire pour toute la dure e de l’ame nagement (rocailles 

a  installer en lisie re du bois par exemple). Une fois la ZAC installe e, 

il aura la possibilite  de rester a  cet endroit pre vu ou de venir 

s’installer sur les ba tis et autres infrastructures humaines que ce 

petit reptile appre cie tant.  

 

Figure 17 : Lézard des murailles (Podarcis muralis) © 
Nicolas Macaire LPO 
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➢ L’alouette des champs 

Seule espe ce d’oiseau dont la reproduction a e te  ave re e sur le pe rime tre d’e tude, 

l’alouette des champs (alauda arvensis) sera fortement impacte e par le projet 

d’ame nagement puisque son nid est directement positionne  sur le sol dans les prairies 

ouvertes. De bute e de s le mois de mars, sa pe riode de nidification cours jusqu’a  l’e te . 

Ayant besoin d’un environnement ouvert et assez grand contenant des herbes hautes 
mais relativement peu denses, l’alouette des champs ne pourra plus assurer sa 

reproduction sur le pe rime tre d’e tude et sera contrainte d’aller chercher un autre 

territoire plus ou moins proche. A ce jour et au vu du projet d’ame nagement souhaite , 

aucune mesure compensatoire ne peut e tre mise en place. Seul la partie « Eviter » de 

la se quence ERC doit e tre prise en compte via une planification pre cise du de but des travaux a  savoir ; en-dehors 

de la pe riode de reproduction de cet oiseau afin d’assurer un non-e crasement des œufs ou oisillons par les outils 

me caniques. 

 

➢ La decticelle chagrinée et carroyée 

Conside re e comme « assez rare », la decticelle chagrine e (platycleis albopunctata) appre cie les pelouses et landes 

se ches peu anthropise es. Sa compe re, la decticelle carroye e (tessellana tessellata) cate gorise e comme « rare » 

appre cie les me mes milieux mais e galement les zones de friches. Pre sentes toutes deux dans la « zone de 

biodiversite  + » ou dans son e cotone (revoir la figure 11 si besoin), il serait inte ressant de pre voir une zone 

herbace e ou en « prairie naturelle » dans le projet paysager au niveau de cet espace afin d’assurer son maintien 

lors des travaux (peu probable) et/ou son retour post-installation (plus probable). 

               

Figure 19 : Decticelle chagrinée par INPN @S.Wroza 

Figure 20 : Decticelle carroyée par INPN @P.A.Rault 

 

➢ L’orobanche de la picride 

Espe ce patrimoniale et conside re e comme en danger critique dans la Re gion, il serait 

inte ressant de coupler le maintien de sa zone de de veloppement (situe e en « zone de 

biodiversite  + », si besoin revoir la figure 9) en me me temps (et dans le me me pe rime tre) 

que les arbres propose s dans la partie « Eviter » de la se quence ERC pour les habitats. Dans 

une me me mesure et selon les faisabilite s techniques, l’erige ron a cre ainsi que la bugrane 

e pineuse pre sents dans la me me zone seront a  e viter un maximum ou a  prendre en compte 

lors de la future urbanisation de ce pe rime tre afin – pourquoi pas – de proposer une zone 

de prairie naturelle restreinte propice a  cette flore ainsi qu’aux decticelles vu pre ce demment 

et pre sentes dans les me mes de limitations.  

 

Figure 18 : © Franz Barth / 
Corif - LPO Île-de-France 

Figure 21 : l'orobranche de la picride 
par INPN @Y.Martin 
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Conclusion 

Comme tout projet d’ame nagement, les travaux et changements de facie s de certains habitats entraî neront une 

re percussion directe sur les espe ces de ja  pre sentes. Il est toutefois inte ressant de constater qu’excepte  pour 

l’alouette des champs, toutes les espe ces remarquables et a  prendre en compte se situent dans le me me 

pe rime tre : la « zone de biodiversite  + » et son e cotone. Les scenarii propose s pourront prendre en compte cette 

variable afin d’assurer une modification re duite voir nulle de ces espaces pre cis. 
 

 

➢ L’avifaune non-reproductrice 

De nombreux oiseaux utilisent le pe rime tre d’e tude comme axe de de placement ou comme potentiel lieu de 

reproduction (notamment toutes les espe ces semies-cavernicoles liste es dans le premier paragraphe de la page 

20). Les travaux qui seront re alise s dans le cadre de ce projet d’ame nagement, me me s’ils assurent la protection 

des haies frontalie res et de leur e cotone, auront un impact pouvant e tre significatif sur la reproduction de ces 

espe ces-cibles. Il serait inte ressant d’e tre proactif sur ce sujet en installant des nichoirs en amont du de but des 

travaux afin d’assurer l’utilisation de ces haies comme lieu de reproduction malgre  la pre sence des engins de 

chantier. 
 

L’utilite  d’un nichoir est triple :  

- Assurer un lieu de nidification se curise . 

- Prote ger contre les pre dateurs naturels ou non. 

- Maintenir les nids et les lieux de reproduction sur zone malgre  une modification d’habitats et un bruit 

ambiant plus fort.  

Dans ce contexte, le nichoir doit e tre vu comme un outil de transition et non une finalite . C’est-a -dire qu’il sert de 

« compensation temporaire » a  l’avifaune pre sente que le territoire. Mis en place au minimum un hiver avant le 

de but des travaux (pour une utilisation de s le printemps suivant), ils pourront e tre retirer en anne e n+2 ou n+4 

en fonction des de rangements re alise s durant l’ame nagement de la zone. L’objectif e tant d’assurer le maintien 

biologique des oiseaux puis de leur permettre de retrouver leurs habitudes naturelles en totale autonomie. 
 

Dans une vision proactive de ce projet d’ame nagement, il est e galement envisageable de proposer une 
augmentation de la diversite  spe cifique (nombre d’espe ces diffe rentes dans un lieu donne ) de l’avifaune en 

invitant les oiseaux anthropophiles (qui appre cient la pre sence humaine) a  venir cohabiter sur les ba tis pre vus 

dans la future ZAC. Par exemple, la me sange charbonnie re (parus major) et la me sange bleue (cyanistes caeruleus) 

sont de formidables allie s contre les chenilles processionnaires ou la pyrale des buis et un simple nichoir peut 

assurer leur reproduction sur le pe rime tre sans de sagre ments pour les futures organisations qui s’installeront. 

Le moineau domestique (passer domesticus) est e galement un oiseau qui peut e tre facilement accueilli au sein 

d’une espace semi-urbanise  gra ce a  un nichoir spe cifique. 
 

Quels nichoirs utiliser ?  

La qualite  du nichoir est un e le ment essentiel pour une bonne utilisation par les oiseaux de cet outil de 

cohabitation. Biodiversit’up a choisi de cre er sa propre gamme afin de re pondre aux besoins biologiques des 

diffe rentes espe ces visibles en Normandie via 5 objectifs simples : 

- Assurer la protection des niche es contre les pre dateurs naturels via une e paisseur de 25mm. 

- Prote ger le nichoir et ses occupants des variations de tempe rature via son ardoise recouvrante. 

- Cre er des mode les en fonction des besoins biologiques de chaque espe ce nidificatrice. 

- Utiliser du bois local issu de filie res courtes et cre er les nichoirs de manie re artisanale. 

- Accompagner les porteurs de projet dans leur mise en place afin de re pondre a  la stratification des 

habitats (strate arbustive basse pour le rougegorge contre strate arbore e moyenne pour la me sange, par 

exemple). 
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Figure 22 : nichoir à rougegorge familier, à bergeronnette grise, à merle noir et à trologyte mignon.  
Nichoirs de transition pour les haies. 

 

Figure 23 : nichoir à mésange bleue, à mésange charbonnière et à moineaux domestiques. Nichoirs de cohabitation pour les bâtis. 

 

Retrouver toute la gamme de nichoirs a  oiseaux sur le site internet de Biodiversit’up : 

https://biodiversitup.com/nos-nichoirs-et-gites/ 

 

➢ Les mammifères de passage 

Tandis que la reproduction du lapin de garenne pourra se refaire relativement aise ment dans les parties 

paysage res du projet ou sur les pelouses voisines, les de placements des autres mammife res terrestres devront 

e tre assure s sur certains axes choisis spe cifiquement en amont pour leur se curite  et celle des futur(e)s 

utilisateur(trice)s de la ZAC. 

 

Que ce soit pour les micro-mammife res ou les macro-mammife res, le choix des futures clo tures aura un impact 

conside rable sur les corridors e cologiques locaux et les possibilite s de de placement des animaux sauvages. A 

proscrire dans tout projet d’ame nagement : le grillage rigide en acier galvanise  malheureusement propose  en 

grand nombre sur nos territoires. En effet, celui-ci est assez large pour inciter un he risson europe en a  tenter le 

passage mais trop e troit pour lui permette d’y parvenir. Ce sont chaque anne e des centaines d’individus qui sont 

retrouve s gravement blesse s ou morts coince s dans ces clo tures. De plus, de part leur hauteur, ces grillages ne 

permettent pas l’acce s aux « grandes pattes » a  savoir le chevreuil europe en ou encore le renard roux. 

        

Figure 24 : cas habituel d'un hérisson européen coincé dans un grillage galvanisé 

Figure 25 : type de grillage galvanisé à proscrire dans les projets d'aménagement 

https://biodiversitup.com/nos-nichoirs-et-gites/
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C’est donc un grillage a  maille large et d’une hauteur maximale d’1m30 (sauf 

besoins ponctuels plus importants en matie re de se curite  humaine) qui sera 

a  privile gier. Existant de ja  sur la frontie re Nord-Est du pe rime tre d’e tude, 

celui-ci de montre son inte re t en tant que frontie re perme able pour la micro 

et macro-faune (si besoin, revoir la figure 6).           

 

 

En ce qui concerne les chauves-souris, malgre  le fait que leur reproduction est inexistante sur le pe rime tre 

d’e tude, il serait inte ressant que la nouvelle ZAC de Moult-Chicheboville se positionne comme pre curseur en 

matie re de cohabitation avec les chiropte res via l’apposition de gî tes spe cifiques a  l’arrie re des futurs ba tis qui 

seront situe s en lisie re du bois. Ces gî tes peuvent e tre appose s sur les murs exte rieurs ou inte gre s directement 

dans leur phase de construction. 

     

Figure 27 : gîtes à chauve-souris intégrés directement dans le bâti @Nat'H 

Figure 28 : gîte à pipistrelle de Kuhl ou commune à installer sur les murs extérieurs des bâtis 

Mais pourquoi accueillir une reproduction de chauve-souris ? Au-dela  du bienfait pour la biodiversite  de proposer 

des zones prote ge es, les chauves-souris sont un grand soutien en ce qui concerne la gestion des moustiques (et 

notamment le moustique-tigre qui s’installe en Normandie) ainsi que de toutes les petites be tes volantes pouvant 

importuner les futur(e)s utilisateur(trice)s de la ZAC. 

 

Dans cette logique de proactivite , il est e galement envisageable de pre voir une zone prote ge e pour la 

reproduction du he risson europe en (erinaceus europaeus) via l’installation d’un gî te spe cifique ou d’un 

hibernaculum sur un des espaces paysagers pre vus dans le projet. 

                 

Figure 29 : gîte à hérisson européen 

Figure 30 : Hibernaculum à hérisson @collège Jean Rostand La Rochefoucauld en Angoumois 

 

Figure 26 : grillage à maille large @Alain Hervé Travaux Forestiers 
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Conclusion 

Non-obligatoires selon la re glementation en vigueur, ces dernie res propositions d’ame nagements pour la 

biodiversite  propose es ci-avant sont un « plus » afin d’inviter ce projet de ZAC a  devenir proactif en matie re de 

protection de l’environnement et e tre pre curseur dans ce milieu. Suffisamment prises en compte en amont, ces 

ide es n’auront qu’un faible impact e conomique et aucun impact sur le planning final.  
 

                     

• Une de marche paysage re locale 

Dans le cadre de la se quence ERC, il est important de maintenir le maximum de flore de ja  existante sur le terrain 

et notamment dans les e cotones et zones de biodiversite  (partie « Eviter » et « Re duire »). La perte d’habitat 

restant ine luctable – et au-dela  des bienfaits pour la sante  physique et mentale humaine – il est important 

d’inte grer des aspects paysagers aux nouveaux mode les d’ame nagements urbains. Trois re gles sont a  respecter 

lorsque l’on souhaite y apporter un bienfait environnemental :  

1. Les trois strates sont a  valoriser au maximum : des zones herbace es hautes (type prairie naturelle ou 

fleurie), une strate arbustive touffue (via des bosquets ou des line aires de haies) afin de favoriser la 

pre sence des inverte bre s et de certaines espe ces d’oiseaux (type rougegorge familier ou bergeronnette 

grise) ains qu’une strate arbore e individualise e ou en line aire continu. 

2. Privile gier les essences locales et a  bienfait biologique. Les oiseaux comme les mammife res seront 

sensibles a  l’utilisation d’essences qui conservent leurs feuilles l’hiver afin d’avoir des milieux prote ge s 

(tel que la charmille) ou encore des arbustes a  baies afin d’assurer l’alimentation des oiseaux et 

mammife res installe s ou de passage (aube pinier, cassissier, houx, framboisier, mu rier…). 

3. Assurer la pre sence de points d’eau. La vie sauvage sous toutes ses formes a  besoin d’un acce s a  l’eau 

se curise  et facile d’acce s. La cre ation de mares naturelles ou de bassins ornementaux permettront de 

de velopper le potentiel environnemental de la future ZAC. Pour se faire, ce sont des zones d’eau a  

plusieurs strates et avec des profils en pente douce qui seront a  privile gier. 

      

Figure 31 : profil d'une mare naturelle par Terre Vivante @D.Klecka et Natur’Bassin 

 

 

Conclusion 

Plusieurs variables sont a  prendre en compte dans le cadre de ce projet d’ame nagement afin d’assurer une 

logique paysage re responsable. Afin d’assurer une de marche paysage re viable, un travail de cre ation et de 

sche matisation sera re alise  avec les e quipes d’Atelier LD une fois un scenario d’ame nagement choisi. Ce rapport 

a donc pour vocation d’e tre comple te . 
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